
Intervention de Céline Malaisé au meeting de lancement de la campagne régionale le 10 janvier 2010 à Paris. 
 
Chers camarades, chers amis, 
 
J’ai l’honneur d’être en première ligne face à Valérie Pécresse la candidate de la droite. Dans un 
département, les Yvelines, où se côtoie la plus insolente des richesses et les conditions de vie les plus 
désespérantes qui soient pour ceux et celles qui essaient par leur travail de vivre et de faire vivre leurs 
familles. 
 
Valérie Pécresse la candidate qui se félicite du plan de relance échafaudé par le gouvernement qui 
accorde royalement au Yvelines 56 millions d’euros. Soit la manne de 40 euros par habitant. Alors que 
les besoins d’une partie de la population de ce département sont d’une toute autre ampleur. 
 
Valérie Pécresse la candidate qui se félicite du projet de Grand Paris concocté par le gouvernement. Un 
projet nuisible socialement et qui du point de vue démocratique est une véritable régression. Les choix les 
plus lourds sont pris par les comités les plus restreints alors que se joue l’avenir de millions de personnes 
et ce pour des décennies. 
 
Valérie Pécresse la candidate qui pense que, je cite « la route restera un moyen de déplacement 
privilégié. Mais elle doit être propre. » On le voit, avec l’UMP on est encore loin, très loin de la transition 
et de la planification écologique. 
 
Valérie Pécresse mène donc campagne. Et visiblement c’est une campagne très éprouvante puisqu’elle 
s’endort au conseil régional pendant le vote du budget. 
 
Mais trêve de plaisanteries, la droite est en campagne, maintenant c’est à notre tour de nous lancer. Avec 
comme premier objectif de battre cette droite arrogante. 
 
Car avoir cette droite à la tête de la région ce serait l’assurance d’avoir des relais fidèles de Sarkozy. 
Ils feraient de la région la courroie de transmission de la politique rétrograde qu’ils élaborent 
nationalement main dans la main avec le patronat. 
 
Alors,  
 
Pour battre cette droite, l’empêcher de mettre la main sur la région ; 
 
Pour répondre au besoins de la population et combattre les inégalités entre territoires, les inégalités 
sociales, les inégalités en matière d’accès aux transports et au logement ; 
 
Pour faire de la région un pôle de résistance à la droite ; 
 
Nous avons besoin d’une gauche de gauche. Un gauche qui affirme clairement ses valeurs de solidarité, 
une gauche qui agisse en défense de son camp social, celui des salariés.  
 
Nous voulons une nouvelle majorité de gauche, j’ai bien dit de gauche c’est à dire que nous ne voulons 
pas d’alliance de la gauche et du Modem. 
 
Nous proposons un vote où pourrons se retrouver tous ceux et toutes celles qui cherchent une autre voie à 
gauche.  
 
Les électeurs et les électrices de gauche et parmi eux les socialistes qui n’ont pas renoncer à l’engagement 
de changer la vie ; 
 
Les électeurs et les électrices écologistes qui ne sont pas dupes des succès du moment obtenus en 
s’affranchissant du combat contre le libéralisme ; 



 
mais aussi ceux et celles qui avaient renoncé à voter  
 
Tous ceux là, toutes celles là, vont enfin retrouver avec notre liste une raison d’espérer.  
 
Dans cette campagne, nous pouvons créer l’événement parce que nous sommes unis et vous savez à quel 
point cela est important pour la Gauche Unitaire. 
 
Nous allons donc créer l’évènement de cette campagne par un vrai vote de gauche, pas un vote en demi-
teinte, pas le vote du moindre mal. 
 
Avec le Front de Gauche, avec la liste Ensemble pour une Ile de France à gauche, solidaire, écologique 
et citoyenne nous allons bousculer la donne à gauche.  


